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Avant-propos 

Sur le titre : le siècle de Titien 
Nous reprochera-t-on d'avoir cédé au désir d'attirer le 

public par un titre banalement séducteur ? Ce ne serait guère 
justifié, car ce que nous proposons aux visiteurs du Grand 
Palais, c'est bien cela : l'évocation d'un siècle de peinture à 
Venise, dominé de bout en bout par la personnalité de Titien. 
Il faut rappeler que sa carrière artistique commence vers 
1505-1506 et qu'il peint sans doute jusqu'à ses derniers jours, 
exerçant une influence profonde sur plusieurs générations de 
peintres, bien après sa disparition en 1576. 

A vrai dire, ce titre offre pourtant un inconvénient. Il 
ne rend pas compte de l'importance du second protagoniste 
de l'exposition, Giorgione, l'artiste révolutionnaire qui lance 
«la manière moderne» à Venise et auquel Titien doit tant. 
N'est-il pas pour ce dernier ce que Masaccio fut pour Piero 
della Francesca, bien davantage que ce que fut Perugin pour 
Raphaël? La représentation de Giorgione à l'exposition est 
exceptionnelle lorsqu'on connaît la rareté de ses œuvres, et 
même si l'on ne suit pas A. Ballarin pour les peintures, et 
K. Oberhuber pour les dessins, dans toutes les attributions 
qu'ils soutiennent. Mais soyons francs, il y manque cepen- 
dant quelques chefs-d'œuvre uniques, la Tempête, la Pala 
de Castelfranco, les Trois Philosophes, irremplaçables et in- 
transportables, et l'image qu'on peut se faire du peintre est 
pour cette raison moins complète et moins équilibrée que 
celle que nous offrons de Titien. 

Sur le thème de l'exposition 
Il est peu d'expositions vénitiennes qui ne commence 

par une vue de la ville, généralement la gravure panoramique 
de Jacopo de Barbari (1500). Ce n'est pas le cas ici. Contrai- 
rement à l'exposition organisée par la Royal Academy à 
Londres en 1983, qui voulait montrer l'ensemble de la pro- 
duction artistique du XVIe siècle vénitien, et qui le fit fort 
brillamment en composant un tableau de la civilisation de 

Venise à son apogée, celle que nous proposons aujourd'hui 
se limite à la peinture et aux arts graphiques et met l'accent 
sur un courant, parmi ceux qui font de Venise l'un des plus 
riches foyers de la peinture européenne. 

Il s'agit de montrer comment, sur la trace de Giovanni 
Bellini, Giorgione et Titien ont inventé une nouvelle peinture 
au cours de la première décennie du siècle; comment ils ont 
ainsi ouvert une voie royale suivie, jusqu'au milieu du siècle, 
par la plupart des peintres vénitiens et empruntée également 
durant quelque temps par certains artistes de Brescia (Ro- 
manino, Savoldo, Moretto), de Ferrare (Dosso Dossi) ou du 
Frioul (Pordenone), enrôlés dans le mouvement d'avant- 
garde que fut le giorgionisme; comment les jeunes de la 
seconde moitié du siècle, Tintoretto, Bassano, Véronèse, 
s'écartant de cette voie, l'ont pourtant cotoyée parfois, pour, 
à la fin de leur vie, d'une certaine manière la rejoindre. 

Le propos est donc de suggérer le formidable enchaî- 
nement de créations picturales qu'a connu Venise, de géné- 
ration en génération au cours du XVIe siècle, dans le sillage 
de Giorgione puis sous l'autorité de Titien. Le choix des 
œuvres et le «découpage» de l'exposition, dans la succession 
des salles aussi bien que dans le catalogue, répondent au 
désir de rendre perceptible ce lien des artistes entre eux, à 
travers leur style comme à travers les thèmes qu'ils traitent. 

Ces portraits vibrants et parfois tourmentés, ces pay- 
sages arcadiques ou sauvages, ces pastorales, ces scènes 
d'amour profane ou de Passion sacrée expriment une vision 
lyrique, à la fois naturelle et poétique, du monde, servie par 
une technique somptueuse, tirant de la matière picturale des 
accords chromatiques dont l'audace et l'harmonie n'ont ja- 
mais été surpassées. 

Certaines tendances, certains moments (la fameuse 
«crises maniériste) ou certains aspects de l'œuvre de tel ou 
tel maître sont donc volontairement laissés de côté, puisqu'ils 
échappent à l'emprise de Titien : la période parmigiani- 
nesque de Schiavone ou les caprices architecturaux de Paris 
Bordon pour ne citer que deux exemples. Pour les grands 



maîtres de la seconde moitié du siècle, Véronèse et Tinto- 
retto, le grand décor monumental, part d'ailleurs essentielle 
de leur œuvre, sort en tant que tel de notre sujet. Mais nous 
avons voulu montrer, par quelques toiles, qu'à la fin de leur 
vie, l'un et l'autre rejoignent parfois le dernier Titien et le 
dernier Bassan, loin de tout triomphalisme décoratif ou dra- 
matique, dans l'expression de sentiments qui se voilent de 
mélancolie et même d'angoisse. 

Le cas de Lorenzo Lotto est singulier. Nous avons tenu 
à faire une place dans l'exposition, un peu en contrepoint, à 
ce grand indépendant, qui refuse le titianisme, sinon le gior- 
gionisme, et doit faire carrière malgré lui loin de Venise. 

Grâce à certains textes du catalogue, on percevra le rôle 
qu'ont pu jouer les commanditaires (gouvernement, grandes 
familles, paroisses, confréries, étrangers), l'importance des 
courants de pensée, de l'humanisme des débuts du siècle à 
la Contre-Réforme, ainsi que l'influence déterminante des 
vicissitudes politiques et économiques de la République. 
Mais soulignons-le, le point de vue historique n'est pas celui 
que nous avons choisi pour éclairer notre démonstration. 
Que dans le parti-pris qui soustend le programme de l'ex- 
position, il y ait l'intention toute simple d'exalter avant tout 
les phénomènes propres à la création picturale — et le terme 
s'applique évidemment autant au dessin qu'à la peinture —, 
pourquoi le nier ? 

Sur le problème des attributions 
et les auteurs du catalogue 

Parmi les grands champs de bataille où s'affrontent les 
historiens d'art depuis qu'existe la discipline, certains sont 
pacifiés, au moins provisoirement, ou se sont déplacés — la 
présence de Giotto à Assise suscite aujourd'hui moins de 
bagarres que celle de Simone Martini au Palais Public de 
Sienne ! —, d'autres sont toujours brûlants, d'autres enfin 
se sont ouverts sur de nouveaux motifs de discorde : les 
escarmouches portent aujourd'hui davantage sur l'interpré- 
tation iconographique des œuvres que sur leurs attributions. 

La peinture de Venise au début du XVIe siècle demeure 
un «point chaud» sur les deux fronts. On discute passion- 
nément sur le «sujet caché» de la Tempête et du Concert 
Champêtre, tandis qu'on s'affronte toujours pour savoir si ce 
dernier tableau est de Titien ou de Giorgione. 

La reconstitution de l'œuvre de Giorgione, indissociable 
de celle de Titien et de Sebastiano del Piombo durant leur 

jeunesse, de celle des Campagnola et d'autres artistes tel 
Palma Vecchio, a donné lieu, on le sait, à d'innombrables 
hypothèses. Le catalogue de l'exposition en rend minutieu- 
sement compte puisqu'il comporte un grand nombre des 
tableaux et des dessins qui ont fait ou font toujours l'objet 
de ces discussions. La comparaison de ces œuvres permettra - 
t-elle d'y voir plus clair ? Nous l'espérons. C'est en fournis- 
sant l'occasion de telles confrontations directes que les ex- 
positions gagnent leurs lettres de noblesse. 

On verra grâce aux textes d'A. Ballarin qu'un historien 
d'art un peu oublié a joué un rôle de pionnier dans l'opéra- 
tion de défrichage qui a permis de débroussailler le problème 
Giorgione-Titien-Sebastiano (avant que d'autres broussailles 
ne repoussent) et de le résoudre dans le sens qui sera celui 
de Longhi. C'est Louis Hourticq (1875-1944), fort critiqué 
ou moqué de son vivant pour avoir osé débaptiser le Concert 
Champêtre. Il paraît aujourd'hui, avec Louis Demonts et 
avant Charles Sterling, comme l'un des plus vifs historiens- 
connaisseurs français de son temps. 

Pour la période suivante, mis à part des divergences sur 
tel ou tel tableau ou dessin ou sur des points de chronologie, 
divergences importantes, mais pas plus que celles concernant 
d'autres écoles ou d'autres périodes, le champ de la recherche 
est plus calme. 

Il est facile de se gausser de ces incertitudes, de ces 
revirements, souvent spectaculaires, qui autorisent certains 
à tenir «l'attribution» pour un jeu futile — une sorte de 
bonneteau —, ou pernicieux — un roman policier à cou- 
pables multiples —, qui ébranlerait inutilement les certitudes 
de l'histoire. Nous ne partageons pas ce scepticisme, on 
l'aura compris. 

C'est ce qui nous a engagé à totalement respecter l'avis 
des différents spécialistes que nous avons réunis pour compo- 
ser le comité scientifique de l'exposition et rédiger le cata- 
logue. Le lecteur constatera ainsi de fortes différences d'opi- 
nion d'une notice à l'autre à propos de l'attribution ou de la 
datation de telle ou telle œuvre, même fort célèbre. Pour ne 
prendre qu'un exemple, la Vénus de Dresde est attribuée à 
Giorgione dans certains textes, à Titien dans d'autres. Il 
aurait été absurde de gommer ces divergences par on ne sait 
quel compromis. En revanche, il importait de garantir l'unité 
et l'équilibre général du catalogue, séquence après séquence, 
en confiant la responsabilité scientifique de chacune des sec- 
tions à un seul auteur dont l'autorité assurerait la cohérence 
interne de la démonstration. Il va de soi que l'attribution 
proposée par chaque auteur du catalogue n'engage que lui, et 
non les autres spécialistes composant le comité scientifique. 



Sur les restaurations 
Comme on l'a déjà souligné, l'exposition a donné lieu à 

de nombreuses restaurations. 

Nous ne saurions assez rendre grâce aux collègues du 
Prado, du Kunsthistorisches Museum de Vienne, du Phila- 
delphia Museum of Art, du Museum of Fine Arts de San 
Diego, de la Galerie Borghèse, du musée Jacquemart André, 
de la Fondation Magnani, de la Surintendance de Venise, 
qui non seulement ont eu la générosité de se séparer quelque 
temps d'oeuvres précieuses mais ont voulu qu'elles soient 
montrées dans le meilleur état de présentation possible. 

Il est certain qu'une peinture telle que celle inventée 
par Giorgione et Titien, qui joue sur l'éclat chromatique, la 
finesse des passages et la virtuosité visible de la touche gagne 
à être examinée dans sa vérité physique, si l'on peut dire, 
sans masques. Il n'est pas moins certain qu'il ne paraît pas 
toujours facile d'ôter ces masques sans défigurer ce qu'ils 
maquillent. Tant de toiles ont été malmenées au cours des 
siècles, certaines recoupées, agrandies, repeintes, soumises à 
des nettoyages brutaux... Réduire, quand c'est possible, les 
traces de ces incidents ou de ces traitements abusifs pour 
retrouver la peinture originale demande une immense cir- 
conspection, — mieux vaut parfois renoncer à toute inter- 
vention —, et du temps, beaucoup de temps. 

La campagne de restauration entreprise au Louvre par 
le service de Restauration des musées de France s'est étendue 
sur plusieurs années. On aurait aimer y inclure la Mise au 
Tombeau, substantiellement en bon état, mais dont les vernis 

ont roussi, et surtout la Vénus du Pardo, qui, elle, a beaucoup 
souffert et appellera de longs examens. Ce sera pour plus 
tard. Il a paru également déraisonnable d'engager les restau- 
rateurs romains de l' Amour sacré et l'Amour profane à hâter 
leur travail pour terminer à temps. L'illustre tableau, que 
nos collègues étaient disposés à nous prêter, est soumis à des 
analyses et à un traitement minutieux et infiniment prudent 
qui lui permettra de retrouver son harmonie chromatique, 
mais qui exige encore quelques semaines de travail. Le res- 
pect de l'œuvre et de ceux qui s'attachent à sa résurrection 
l'a emporté ici sur toute autre considération. 

Sur la « scénographie » de l'exposition 
Lorsque j'ai demandé à Richard Peduzzi de concevoir 

la présentation de l'exposition, fort d'une vieille complicité, 
je me suis d'emblée mis d'accord avec lui : pas question de 
reconstituer un décor qui évoquerait, même allusivement, 
les splendeurs palatiales de la «Cité des Doges ». La présence 
si forte des peintures elles-mêmes et des images qu'elles font 
naître suffisent à suggérer la richesse et l'harmonie véni- 
tiennes. Une architecture savante, sobre et colorée organise 
l'espace pour articuler, de salle en salle, un parcours convain- 
cant. La mise en scène suit les indications du livret : 

La scène est à Venise 

Le sujet est la peinture. 

Michel Laclotte 
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